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Description 

La  présente  invention  se  rapporte  aux  chaussures 
dont  la  fermeture  du  cou-de-pied  s'effectue  par  la  mise 
en  pression  à  l'aide  d'un  dispositif  de  serrage  d'au  moins  s 
un  rabat  extérieur  en  recouvrement  sur  au  moins  un 
rabat  intérieur  afin  d'assurer  le  rapprochement  mutuel 
desdits  rabats  et  ainsi  modifier  le  volume  du  chaussant 
en  vue  de  serrer  le  pied  et  concerne  en  particulier  un 
moyen  d'étanchéité  d'une  telle  fermeture.  10 

La  plus  grande  majorité  de  chaussures  connues, 
présentant  une  telle  fermeture,  est  constituée  par  les 
chaussures  dont  la  coque  est  rigide  ou  semi-rigide 
comme  par  exemple,  dans  les  chaussures  de  ski  dites 
"à  entrée  traditionnelle".  15 

Un  type  de  chaussures  de  ski  "à  entrée  tradition- 
nelle"  connu,  tel  que  celui  décrit  dans  le  document  FR  2 
022  964,  présente  une  structure  dans  laquelle  une 
coque  de  base  destinée  à  recevoir  le  pied  est  surmontée 
d'une  tige  destinée  à  enserrer  le  bas  de  jambe.Comme  20 
cela  est  enseigné,  la  coque  de  base  comporte  une 
ouverture  dans  la  zone  correspondant  au  cou-de-pied  / 
pli  de  flexion,  et  une  languette  de  fermeture  de  ladite 
ouverture,  venue  du  bout  de  chaussure.  Cette  languette 
s'étend  jusque  dans  la  zone  du  pli  de  flexion  et  est  avan-  25 
tageusement  liée  aux  bords  de  l'ouverture  par  des  par- 
ties  souples  formant  un  soufflet  d'étanchéité.  Une  telle 
construction  relève  d'un  perfectionnement  certain  par 
rapport  aux  languettes  "libres",  c'est-à-dire  qui  sont  sim- 
plement  attachées  ou  venues  du  bout  de  chaussure  ;  en  30 
effet,  du  fait  de  la  géométrie  des  languettes  traditionnel- 
les  les  séparant  nettement  de  l'avant  de  la  tige  (base  de 
coque)  elles  ne  peuvent  assurer  véritablement  l'étan- 
chéité  de  la  chaussure.  C'est  la  raison  pour  laquelle  il  est 
judicieux  de  raccorder  les  bords  des  languettes  avec  35 
ceux  de  l'ouverture  de  la  base  de  coque  comme  dans 
l'exemple  de  ce  document  FR  2  022  964.  On  remarquera 
que  la  mise  en  oeuvre  d'un  tel  moyen  d'étanchéité, 
moulé  d'une  pièce  avec  la  tige  de  la  chaussure,  est,  dans 
ce  genre  de  construction,  relativement  aisé  car  il  n'y  a  40 
pas  véritablement  superposition  bord  à  bord  de  la  lan- 
guette  avec  les  bordures  de  la  tige  placées  en  vis  à  vis. 
Par  ailleurs,  sous  l'effet  du  dispositif  de  serrage  à  lacet, 
la  languette  se  plaque  avant  tout  sur  le  dessus  du  pied 
en  repoussant  également  le  moyen  d'étanchéité  contre  45 
ce  dernier  et  c'est  ledit  dispositif  de  serrage  qui  tend  à 
rapprocher  les  deux  bords  de  l'ouverture.  La  mise  en 
pression  de  la  languette  ne  provoque  donc  pas  le  rap- 
prochement  desdits  bords. 

Un  autre  type  de  chaussure  de  ski  "à  entrée  tradi-  50 
tionnelle"  est  décrit  dans  le  document  DE  1  904  847  et 
représente  une  base  de  coque  destinée  à  recevoir  le 
pied,  laquelle  base  de  coque  d'une  part,  est  équipée  de 
la  semelle  de  marche  et  d'autre  part,  est  surmontée 
d'une  tige  destinée  à  enserrer  le  bas  de  jambe.  Comme  55 
cela  est  enseigné  et  illustré,  la  coque  de  base,  au  moins, 
est  ouverte  sur  le  dessus  dans  la  zone  correspondant 
au  cou-de-pied  /  pli  de  flexion  cette  ouverture  s'étend 
dans  l'axe  longitudinal  de  la  chaussure  et  se  présente 

sous  l'aspect  d'une  fente  définie  par  le  chevauchement 
d'un  rabat  transversal  extérieur  venu  d'un  des  flancs  de 
la  base  de  coque  sur  un  rabat  transversal  intérieur  venu 
du  flanc  opposé  de  ladite  base  de  coque.  En  fonction  de 
la  structure  du  dispositif  de  serrage  mis  en  oeuvre  pour 
mettre  en  pression  le  rabat  extérieur  sur  le  rabat  inté- 
rieur,  ces  rabats  sont  déterminés  pour  couvrir  la  zone  du 
cou-de-pied  jusqu'à  celle  de  l'avant-pied  proche  des 
orteils,  c'est-à-dire  du  bout  de  chaussure.  Vue  latérale- 
ment,  l'entrée  de  cette  fente  est  matérialisée  par  la  posi- 
tion  du  bord  libre  extrême  du  rabat  extérieur  par  rapport 
à  la  paroi  en  vis-à-vis  du  rabat  intérieur  et  s'étend  donc 
à  une  distance  plus  ou  moins  proche  de  l'axe  longitudinal 
médian  de  la  chaussure  dans  le  sens  de  sa  longueur,  et 
dans  le  sens  de  sa  largeur,  sur  la  partie  antérieure  des- 
dits  rabats  qui  se  superposent  transversalement  à  cet 
axe  longitudinal  en  venant  au  moins  partiellement  en 
saillie  du  dessus  du  bout  de  chaussure  par  leur  chant 
respectif.  L'étanchéité  de  la  fermeture  de  ce  type  de 
chaussures  de  ski  est  obtenue  latéralement  par  pla- 
quage  de  la  languette  extérieure  sur  la  languette  inté- 
rieure  et,  selon  le  perfectionnement  de  l'invention,  par 
adjonction  d'un  élément  de  jointure  du  type  soufflet  qui 
est  disposé  à  la  partie  antérieure  de  la  lente  proche  du 
bout  de  chaussure  en  correspondance  des  extrémités 
transversales  des  rabats  en  saillie.  Cet  élément  de  join- 
ture  ou  soufflet  est  disposé  du  côté  intérieur  de  la  base 
de  coque  et  est  connecté  bord  à  bord  avec  la  bordure 
des  rabats  uniquement  dans  la  zone  du  bout  de  chaus- 
sure.  Tel  que  cela  est  conçu,  lorsque  la  fermeture  est 
réalisée,  le  soufflet  est  replié  sur  lui-même  et  tout  rap- 
prochement  mutuel  des  rabats  extérieurs  et  intérieurs  à 
partir  de  cette  position  de  fermeture  tend  à  provoquer 
l'étirement  du  soufflet.  On  remarque  également  que  le 
soufflet  étant  disposé  à  l'intérieur  de  la  base  de  coque, 
l'ouverture  de  la  chaussure  par  écartement  des  rabats 
(chaussage  ou  déchaussage)  découvre  le  soufflet  et 
donc  rend  possible  l'introduction  de  neige,  gravier, 
etc  entre  ce  dernier  et  les  rabats  auxquels  il  est  relié 
lors  de  cette  manoeuvre. 

Il  est  également  connu,  comme  décrit  dans  le  docu- 
ment  EP-A-0416  437,  des  chaussures  de  ski  de  fond 
dont  la  fermeture  du  cou-de-pied  s'effectue  à  l'aide  d'un 
dispositif  de  serrage  interne  à  lacets,  et  à  l'aide  d'un 
moyen  de  couverture  qui  s'étend  au-dessus  de  ce  der- 
nier,  et  qui  est  destiné  à  assurer  l'étanchéité  dans  la  zone 
d'ouverture-fermeture  de  la  chaussure. 

Dans  ce  type  de  chaussure,  le  dispositif  de  serrage 
est  indépendant  du  moyen  de  couverture.  En  effet,  qu'il 
soit  ouvert  ou  fermé,  l'étanchéité  ne  peut  être  réalisée 
que  lorsque  le  moyen  de  couverture  est  refermé  sur  le 
dispositif  de  serrage  en  utilisant  son  dispositif  de  ferme- 
ture  propre  constitué,  dans  cet  exemple,  par  une  ferme- 
ture  à  glissière.  Une  telle  disposition  du  moyen  de 
couverture  et  d'étanchéité  se  révèle  contraignante  car  il 
est  nécessaire,  d'une  part,  de  dégager  la  zone  d'ouver- 
ture-fermeture  de  la  chaussure  pour  accéder  au  dispo- 
sitif  de  serrage,  et  d'autre  part,  de  refermer  cette  zone 
pour  asurer  l'étanchéité.  Par  ailleurs,  du  fait  que  le  moyen 
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de  couverture  s'étend  au-dessus  du  dispositif  de  ser- 
rage,  l'étanchéité  n'est  pas  réalisée  au  niveau  même  des 
parties  de  la  chaussure  serrées  par  laçage,  et  l'introduc- 
tion  de  neige,  gravier,  etc.,  est  rendue  possible  à  cha- 
que  manoeuvre  d'ouverture-fermeture  de  la  chaussure. 

La  présente  invention  a  pour  but  de  réaliser  une 
étanchéité  par  l'extérieur  de  la  fermeture  d'une  chaus- 
sure  de  ski  à  "entrée  traditionnelle"  comportant  des 
rabats  transversaux  qui  se  joignent  par  recouvrement  et 
qui  sont  soumis  à  l'action  d'au  moins  un  dispositif  de  ser- 
rage. 

Un  autre  but  de  l'invention  est  de  réaliser  une  étan- 
chéité  parfaite  par  la  mise  en  oeuvre  d'un  moyen  qui 
n'entrave  pas  les  manoeuvres  d'ouverture  et  de  ferme- 
ture  des  chaussures  à  "entrée  traditionnelle"  et  qui 
s'étend  en  continu  de  l'un  à  l'autre  des  côtés  de  la  zone 
d'ouverture  -  fermeture  de  la  chaussure. 

L'invention  concerne  une  chaussure  de  ski  compor- 
tant  au  moins  une  zone  d'ouverture-fermeture  qui  est 
constituée  par  au  moins  deux  rabats  relativement  flexi- 
bles,  pourvus  d'un  moyen  d'étanchéité,  qui  se  joignent 
par  recouvrement,  l'un  se  dirigeant  vers  l'intérieur  de  la 
chaussure,  tandis  que  l'autre  reste  sur  l'extérieur  de 
cette  dernière,  pardessus  le  premier  rabat  et  qui  sont 
commandés  en  rapprochement  l'un  de  l'autre  et  l'un  sur 
l'autre  par  au  moins  un  dispositif  de  serrage  les  connec- 
tant  en  position  de  fermeture  de  la  chaussure.  Préféren- 
tiellement,  les  rabats  sont  orientés  transversalement  à 
l'axe  longitudinal  de  la  chaussure  et  sont  commandés  en 
rapprochement  l'un  de  l'autre  et  l'un  sur  l'autre  par  au 
moins  un  dispositif  de  serrage  d'un  type  connu  tel  que 
"tendeur-boucle",  "tendeur-câble",  etc  les  connec- 
tant  en  position  de  fermeture  de  la  chaussure. 

Selon  l'invention,  le  moyen  d'étanchéité  est  consti- 
tué  d'un  moyen  de  couverture  souple  étanche  qui  est 
rapporté  sur  l'extérieur  de  la  chaussure  de  part  et  d'autre 
de  la  zone  d'ouverture-fermeture  en  étant  fixé  sur  la  sur- 
face  extérieure  des  rabats,  le  moyen  d'étanchéité  per- 
mettant  le  déplacement  relatif  des  rabats  en 
rapprochement  et  en  écartement  tout  en  les  enveloppant 
de  manière  continue  en  fermant  l'interstice  subsistant 
entre  eux  en  position  de  fermeture  de  la  chaussure.  De 
préférence,  le  moyen  de  couverture  et  d'étanchéité 
forme  un  pli  qui  s'étend  à  l'intérieur  delà  chaussure  dans 
l'interstice  de  recouvrement  desdits  rabats,  ce  qui  lui 
donne  un  profil  continu  sensiblement  en  zigzag.  Ce 
moyen  d'étanchéité  est  rendu  solidaire  de  l'extérieur  de 
la  chaussure  par  tout  moyen  d'assemblage  connu  tel  que 
collage,  soudure,  agrafage,  etc  ou  éventuellement, 
simplement  à  l'aide  des  éléments  de  fixation  du  dispositif 
de  serrage  qui  assure  la  connexion  des  rabats  en  posi- 
tion  de  fermeture  de  la  chaussure.  A  cet  effet,  le  moyen 
d'étanchéité  peut  avantageusement  être  pris  en  "sand- 
wich"  entre,  d'un  côté,  l'embase  d'un  crochet  et,  de 
l'autre  côté,  l'embase  d'une  crémaillère  avec  laquelle 
coopère  ledit  crochet  auquel  est  associé  une  boucle. 

Selon  un  mode  de  réalisation  de  l'invention,  le 
moyen  d'étanchéité  souple  est  inextensible  et,  dans  ce 
cas,  le  pli  qu'il  forme  à  l'intérieur  de  la  chaussure  pré- 

sente  une  longueur  développée  au  moins  correspondant 
à  celle  de  l'écartement  minimum  des  rabats  lorsque  ces 
derniers  sont  écartés  pour  réaliser  l'ouverture  de  la 
chaussure.  Afin  de  favoriser  le  retour  en  position  initiale 

5  du  pli  du  moyen  d'étanchéité  entre  les  deux  rabats  et  à 
l'intérieur  de  la  chaussure,  ledit  moyen  est  avantageuse- 
ment  fixé,  par  exemple  par  collage,  à  l'extrémité  de  la 
bordure  libre  du  rabat  extérieur  d'une  part,  et  à  proximité 
de  la  bordure  libre  du  rabat  intérieur  de  sorte  qu'en  posi- 

10  tion  de  relâchement  naturel  desdits  rabats  le  point  de 
connexion  situé  à  l'extrémité  de  la  bordure  libre  du  rabat 
extérieur  dépasse  toujours  la  zone  de  connexion  située 
sur  le  rabat  intérieur.  Il  résulte  de  cette  disposition  que 
la  partie  de  matière  souple  du  moyen  d'étanchéité  qui 

15  s'étend  entre  les  deux  connections  est  sollicitée  à  ondu- 
ler  davantage  du  côté  de  la  connexion  intérieure  et  donc 
à  rester  sous  le  rabat  extérieur. 

Selon  un  autre  mode  de  réalisation  de  l'invention,  le 
moyen  d'étanchéité  souple  est  extensible,  dans  ce  cas, 

20  il  est  possible  de  procéder,  soit  à  un  montage  compara- 
ble  à  celui  qui  vient  d'être  décrit  dans  le  mode  de  réali- 
sation  précédent,  soit  à  un  montage  dans  lequel  le 
moyen  d'étanchéité  constitue  un  film  ou  une  membrane 
sans  pli  fonctionne  destiné  à  permettre  l'écartement  des 

25  rabats,  ledit  écartement  se  réalisant  simplement  en 
jouant  sur  l'extensibilité  dudit  film  et/ou  de  ladite  mem- 
brane,  c'est-à-dire  ses  possibilités  élastiques  d'allonge- 
ment  pour  arriver  en  position  d'ouverture  de  la 
chaussure.  Une  telle  membrane  d'étanchéité  s'étend 

30  alors  à  l'extérieur  du  rabat  extérieur  sur  l'extérieur  du 
rabat  intérieur  et  ferme  l'interstice  de  recouvrement  des- 
dits  rabats.  Il  va  de  soi  que  dans  ce  mode  de  réalisation, 
le  moyen  d'étanchéité  est  alors  connecté  essentielle- 
ment  à  l'extérieur  de  la  chaussure  et  sur  le  rabat  intérieur 

35  à  une  distance  suffisante  de  l'extrémité  libre  du  rabat 
extérieur  pour  autoriser  le  glissement  relatif  desdits 
rabats  lorsqu'ils  sont  rapprochés  au  maximum  l'un  de 
l'autre  au  moyen  du  dispositif  de  serrage  les  connectant 
en  position  de  fermeture  de  la  chaussure. 

40  L'invention  sera  du  reste  mieux  comprise  en  se 
reportant  à  la  description  qui  va  suivre  en  référence  aux 
dessins  schématiques  annexés  montrant,  à  titre  d'exem- 
ple,  deux  modes  de  réalisations  de  celle-ci. 

La  figure  1  représente,  vue  en  perspective,  une 
45  chaussure  de  ski  alpin  dite  à  entrée  traditionnelle  pour- 

vue  d'un  moyen  d'étanchéité  selon  l'invention  disposé 
sur  la  base  de  coque. 

La  figure  2  est  une  vue,  en  perspective,  de  la  base 
de  coque  de  la  chaussure  illustrée  à  la  figure  1  . 

50  Les  figures  3  et  4  sont  des  vues,  en  coupe  transver- 
sale  selon  la  ligne  III  -  III,  de  la  chaussure  de  la  figure  1 
montrant  respectivement  la  fermeture  de  la  base  de 
coque  et  une  position  de  relâchement  naturel"  pouvant 
correspondre  à  l'ouverture  de  la  base  de  coque. 

55  La  figure  5  est  une  vue  en  coupe  schématique,  tou- 
jours  selon  la  ligne  lll-lll,  de  la  chaussure  de  la  figure  1 
montrant  un  autre  mode  de  réalisation  du  moyen  d'étan- 
chéité  selon  l'invention. 

3 
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La  figure  6  est  une  vue,  de  détail  ,  de  la  figure  4  mon- 
trant  un  mode  de  fixation  du  moyen  d'étanchéité  sur  les 
rabats  de  la  base  de  coque. 

La  chaussure  de  ski  représentée  à  la  figure  1  est 
une  chaussure  du  type  à  entrée  traditionnelle,  c'est-à-  s 
dire  que  son  ouverture  s'effectue  sur  sa  partie  antérieure 
supérieure  sensiblement  dans  son  axe  longitudinal. 
Cette  chaussure  présente  une  base  de  coque  1  pourvue 
d'une  semelle  2  et  une  tige  3  formant  collier.  Dans  cet 
exemple  de  réalisation  de  la  chaussure,  la  zone  d'ouver-  n 
ture  -  fermeture  4  de  la  tige  3  est  fermée  de  manière  con- 
nue  au  moyen  de  deux  languettes  transversales  5  qui 
sont  connectées  à  des  tendeurs  6  tandis  que  seule  la 
zone  d'ouverture  -  fermeture  7  de  la  base  de  coque  1 
(figure  1  et  2)  est  pourvue  d'un  moyen  d'étanchéité  8  n 
selon  l'invention.  Ce  moyen  d'étanchéité  8  est  adapté 
aux  rabats  flexibles  9  et  1  0  qui  se  joignent  par  recouvre- 
ment,  le  rabat  1  0  se  dirigeant  vers  l'intérieur  de  la  chaus- 
sure  sous  le  rabat  9  qui  reste  sur  l'extérieur.  Comme 
illustré,  les  rabats  9  et  1  0  sont  orientés  transversalement  2t 
à  l'axe  longitudinal  1  1  de  la  chaussure  et  sont  comman- 
dés  en  rapprochement  d'un  de  l'autre  et  l'un  sur  l'autre, 
tel  que  cela  est  visible  en  référence  aux  figures  3  et  4, 
par  au  moins  un  dispositif  de  serrage  12.  Ce  dispositif 
de  serrage  1  2  est,  dans  ce  cas  de  construction,  constitué  21 
par  un  levier-tendeur  13  pourvu  d'un  organe  d'accro- 
chage  14,  tel  qu'un  crochet,  qui  est  destiné  à  coopérer 
avec  l'un  au  moins  d'une  succession  de  crans  15  dont 
est  pourvue  une  crémaillère  16  pour  assurer  la  con- 
nexion  des  rabats  9  et  1  0  entre  eux  en  position  de  fer-  3< 
meture  de  la  chaussure. 

Selon  l'invention,  le  moyen  d'étanchéité  8,  obtenu  en 
un  matériau  souple  et  étanche,  est  rapporté  sur  l'exté- 
rieur  de  la  chaussure  et  suit  sensiblement  le  contour  du 
profil  de  la  bordure  libre  9'  du  rabat  extérieur  9,  revient  3i 
vers  l'intérieur  de  la  chaussure  en  formant  un  pli  17,  et 
se  prolonge  ensuite  sur  la  surface  extérieure  du  rabat 
interne  10  approximativement  jusqu'au  niveau  du  levier 
tendeur  13.  L'interstice  18  de  recouvrement  des  rabats 
9  et  1  0  en  position  de  fermeture,  figure  3,  est  ainsi  obtu-  4t 
rée  par  le  moyen  d'étanchéité  8  qui  présente  alors  un 
profil  sensiblement  en  zigzag.  Il  va  de  soi  que  le  moyen 
d'étanchéité  8  peut  être  rendu  solidaire  de  l'extérieur  de 
la  chaussure  par  tout  moyen  d'assemblage  connu,  tel 
que  par  collage  mais  peut,  avantageusement,  être  fixé  « 
à  l'aide  des  rivets  de  fixation  1  9  de  l'embase  1  3'  du  levier- 
tendeur  13  et  de  l'embase  16'  de  la  crémaillère  16.  De 
préférence,  le  moyen  d'étanchéité  8  est  alors  monté  en 
"sandwich"  entre  lesdites  embases  1  3'  et  1  6'  et  la  surface 
extérieure  des  rabats  9  et  1  0  venus  de  la  base  de  coque  st 
1. 

Selon  un  premier  mode  de  réalisation  de  l'invention, 
le  moyen  d'étanchéité  8  est  inextensible.  Dans  ce  cas, 
le  pli  17  qu'il  forme  à  l'intérieur  présente  une  longueur 
développée  au  moins  correspondant  à  celle  de  l'écarté-  st 
ment  minimum  des  rabats  9  et  1  0  à  exécuter  pour  ouvrir 
la  chaussure,  c'est-à-dire  pour  autoriser  l'introduction  et 
l'extraction  du  pied  de  cette  dernière. 

Afin  d'assurer  le  maintien  du  pli  17  du  côté  de  l'inté- 
rieur  de  la  chaussure,  le  moyen  d'étanchéité  8  est  avan- 
tageusement  fixé  d'une  part,  à  l'extrémité  20  de  la 
bordure  libre  9'  du  rabat  extérieur  9  et  d'autre  part,  au 
moins  à  proximité  21  de  la  bordure  libre  1  0'  du  rabat  inté- 
rieur  10  de  sorte  qu'en  position  de  relâchement  naturel 
desdits  rabats,  tel  qu'illustré  à  la  figure  4,  l'extrémité  20, 
ou  connexion  supérieure,  du  rabat  extérieur  9  dépasse 
toujours  la  zone  de  la  connexion  21  du  moyen  d'étan- 
chéité  8  sur  le  rabat  intérieur  1  0.  Selon  cette  disposition, 
montrée  plus  en  détail  à  la  figure  6,  les  connections  20 
et  21  se  situent  dans  un  plan  22  qui  s'étend,  à  partir  de 
la  connexion  20,  en  diagonale  par  rapport  à  la  perpen- 
diculaire  23  de  la  tangente  24  de  l'arc  25  dans  lequel 
s'inscrit  au  moins  partiellement  la  forme  de  la  languette 
extérieure  9.  Il  résulte  d'un  tel  montage  que  le  pli  17  du 
moyen  d'étanchéité  8  d'une  part,  tend  à  rester  plié  cons- 
tamment  du  côté  où  il  est  initialement  dirigé  lors  de  son 
montage  et/ou  de  sa  mise  en  oeuvre,  notamment  en 
direction  de  l'intérieur  de  la  chaussure  dans  le  cas  pré- 
sent,  et  d'autre  part,  reste  situé  sous  le  rabat  extérieur  9 
même  lors  de  l'ouverture  de  la  chaussure.  Il  est  évident 
que  les  dispositions  qui  viennent  d'être  décrites  pour  l'uti- 
lisation  d'un  moyen  d'étanchéité  8  inextensible  sont  éga- 
lement  valables  et  réalisables  pour  un  moyen 
d'étanchéité  extensible.  Par  contre,  lorsque  le  moyen 
d'étanchéité  est  extensible,  d'autres  dispositions  de 
montage  sont  réalisables. 

Ainsi,  comme  dans  l'exemple  représenté  à  la  figure 
5,  le  moyen  d'étanchéité  extensible  28,  qui  est  constitué 
d'un  film  ou  une  membrane  sans  pli  fonctionnel  17  des- 
tiné  à  permettre  l'écartement  des  rabats  9  et  1  0,  est  dis- 
posé  en  simple  recouvrement  sur  l'interstice  18  de 
recouvrement  de  ces  derniers.  Dans  cette  disposition  de 
montage,  l'ouverture  de  la  chaussure,  et  donc  l'écarte- 
ment  des  rabats  9  et  1  0,  s'effectue  simplement  en  jouant 
sur  l'élasticité  propre  du  moyen  d'étanchéité  8.  Il  va  de 
soi  que  le  moyen  d'étanchéité  8  est  connecté  essentiel- 
lement  à  l'extérieur  de  la  chaussure  et  notamment  sur  le 
rabat  intérieur  10  en  un  point  29  situé  à  une  distance 
suffisante  de  l'extrémité  9'  du  rabat  extérieur  9  pour  auto- 
riser  le  glissement  et  le  rapprochement  réciproque  des- 
dits  rabats  9  et  1  0  lorsque  le  dispositif  de  serrage  1  2  (non 
représenté)  les  connecte  en  position  de  fermeture  de  la 
chaussure. 

Il  est  bien  entendu  que  l'invention  concerne  égale- 
ment  d'autres  zones  d'ouverture-fermeture  d'une  chaus- 
sure  que  celle  d'une  base  de  coque  1  comme  décrit  en 
référence  aux  figures  1  à  4.  L'invention  peut  notamment 
se  rapporter  à  la  tige  3  de  la  chaussure,  que  ce  soit  dans 
la  zone  antérieure  4  ou  postérieure  de  celle-ci. 

Revendications 

1  .  Chaussure  de  ski  dont  au  moins  une  zone  d'ouver- 
ture  -  fermeture  (7)  destinée  à  permettre  le  passage 
du  pied  lors  du  chaussage  -  déchaussage  présente 
au  moins  deux  rabats  (9,  10)  qui,  pourvus  d'un 
moyen  d'étanchéité,  se  joignent  par  recouvrement 
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de  la  chaussure  à  l'aide  des  éléments  de  fixation 
(19)  du  dispositif  de  serrage  (12)  qui  assure  la  con- 
nexion  des  rabats  (9,  1  0)  en  position  de  fermeture 
de  la  chaussure. 

5 
9.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  quelconque  des  reven- 

dications  1  à  7  caractérisée  en  ce  que  le  moyen 
d'étanchéité  (8,  28)  est  rendu  solidaire  de  l'extérieur 
de  la  chaussure  par  montage  en  "sandwich"  entre 

10  des  embases  (13',  16')  d'un  levier-tendeur  (13)  et 
d'une  crémaillère  (16)  du  dispositif  de  serrage  (12) 
disposées  respectivement,  (13')  sur  le  rabat  inté- 
rieur  (10)  et  (16')  sur  le  rabat  extérieur  (9). 

15  Claims 

et  qui  sont  commandés  en  rapprochement  l'un  de 
l'autre  et  l'un  sur  l'autre  par  au  moins  un  dispositif 
de  serrage  (1  2)  les  connectant  en  position  de  ferme- 
ture  de  la  chaussure,  caractérisée  en  ce  que  le 
moyen  d'étanchéité  est  constitué  d'un  moyen  de 
couverture  souple  étanche  (8,  28)  qui  est  rapporté 
sur  l'extérieur  de  la  chaussure  de  part  et  d'autre  de 
la  zone  d'ouverture-fermeture  (7)  en  étant  fixé  sur  la 
surface  extérieure  des  rabats  (9,  10),  le  moyen 
d'étanchéité  permettant  le  déplacement  relatif  des 
rabats  (9,  1  0)  en  rapprochement  et  en  écartement 
tout  en  les  enveloppant  de  manière  continue  en  fer- 
mant  l'interstice  (18)  subsistant  entre  eux  en  posi- 
tion  de  fermeture  de  la  chaussure. 

2.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  1  caracté- 
risée  en  ce  que,  en  position  de  fermeture  de  la 
chaussure,  le  moyen  d'étanchéité  (8,  28)  forme  un 
pli  (1  7)  qui  s'étend  à  l'intérieur  de  la  chaussure  dans 
l'interstice  (1  8)  de  recouvrement  des  rabats  (9,  1  0) 
lui  donnant  un  profil  en  zigzag. 

3.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  2  caracté- 
risée  en  ce  que  la  longueur  développée  du  pli  (17) 
que  forme  le  moyen  d'étanchéité  (8,  28)  à  l'intérieur 
de  la  chaussure  correspond  à  celle  de  l'écartement 
maximum  des  rabats  (9,  1  0)  en  position  d'ouverture 
de  la  chaussure. 

4.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  quelconque  des  reven- 
dications  2  ou  3  caractérisée  en  ce  que  le  moyen 
d'étanchéité  (8,  28)  est  connecté  à  l'extrémité  (20) 
de  la  bordure  libre  (9')  du  rabat  extérieur  (9)  et  à 
proximité  (21)  de  la  bordure  libre  (10')  du  rabat  inté- 
rieur  (1  0),  la  connexion  sur  l'extrémité  (20)  de  la  bor- 
dure  libre  (9')  du  rabat  extérieur  dépassant,  en 
position  d'ouverture  desdits  rabats  (9,  1  0),  celle  (21) 
située  sur  le  rabat  intérieur  (10). 

5.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  quelconque  des  reven- 
dications  1  à  4  caractérisée  en  ce  que  le  moyen 
d'étanchéité  (28)  est  extensible. 

6.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  1  caracté- 
risée  en  ce  que  le  moyen  d'étanchéité  (28)  est  cons- 
titué  d'une  membrane  extensible  qui  s'étend  de 
l'extérieur  du  rabat  extérieur  (9)  à  l'extérieur  du  rabat 
interne  (10)  en  fermant  l'interstice  (18)  de  recouvre- 
ment  desdits  rabats  (9,  10). 

7.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  6  caracté- 
risée  en  ce  que  le  moyen  d'étanchéité  extensible 
(28)  présente  des  possibilités  d'allongement  élasti- 
que  permettant  l'écartement  des  rabats  (9,  10) 
jusqu'à  leur  position  d'ouverture  de  la  chaussure. 

8.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  quelconque  des  reven- 
dications  1  à  7  caractérisée  en  ce  que  le  moyen 
d'étanchéité  (8,  28)  est  rendu  solidaire  de  l'extérieur 

1  .  Ski  boot  in  which  at  least  one  opening/closing  area 
(7)  designed  to  allow  insertion  of  a  foot  when  the 
boot  is  put  on/taken  off  comprises  at  least  two  f  laps 

20  (9,  10)  which,  provided  with  a  water-Lightness 
means,  join  by  overlapping  and  in  which  a  move- 
ment  by  which  said  flaps  approach  one  another  is 
controlled  by  at  least  one  tightening  means  (12) 
which  connects  them  when  the  boot  is  in  closed 

25  position,  characterized  in  that  the  water-tightness 
means  is  constituted  by  a  flexible  watertight  covering 
means  (8,  28)  which  is  mounted  on  the  outside  of 
the  boot  on  either  aide  of  the  opening/closing  area 
and  being  attached  to  the  outside  surface  of  thef  laps 

30  (9,  10),  the  water-tightness  means  (8,  28)  allowing 
the  relative  displacement  of  the  flaps  (9,  1  0)  toward 
and  away  from  one  another,  while  surrounding  them 
in  a  continuous  manner,  by  sealing  a  gap  (18) 
remaining  between  them  in  the  closed  position  of  the 

35  bOOt. 

2.  Ski  boot  according  to  daim  1  ,  characterized  in  that 
the  water-tightness  means  (8,  28)  forms  a  fold  (17) 
extending  inside  the  boot  in  the  gap  (18)  formed  by 

40  the  overlapping  of  the  flaps  (9,  10),  which  gives  it  a 
zigzag  profile. 

3.  Ski  boot  according  to  daim  2,  characterized  in  that 
the  extended  length  of  the  fold  (1  7)  formed  by  the 

45  water-tightness  means  (8,  28)  inside  the  boot  corre- 
sponds  to  that  of  the  maximum  séparation  of  the 
flaps  (9,  10)  when  said  boot  is  in  open  position. 

4.  Ski  boot  according  to  any  one  of  claims  2  or  3,  char- 
50  acterized  in  that  the  water-tightness  means  (8,  28) 

is  connected  to  the  end  (20)  of  the  free  edge  (9')  of 
the  exterior  flap  (9)  and  in  proximity  (21)  to  the  free 
edge  (1  0')  of  the  interior  flap  (10),  the  connection  to 
the  end  (20)  of  the  free  edge  (9')  of  the  exterior  flap 

55  extending  beyond  that  (21)  located  on  said  interior 
flap  (10)  in  the  open  position  of  the  flaps  (9,  10). 
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5.  Ski  boot  according  to  any  one  of  claims  1  to  4,  char- 
acterized  in  that  the  water-tightness  means  (28)  is 
extensible. 

6.  Ski  boot  according  to  daim  1  ,  characterized  in  that  s 
the  water-tightness  means  (28)  is  constituted  by  an 
extensible  membrane  extending  from  the  outside  of 
the  exterior  flap  (9)  to  the  outside  of  the  interior  flap 
(10),  sealing  the  gap  (18)  formed  by  the  overlap  of 
the  said  flaps  (9,  10).  w 

7.  Ski  boot  according  daim  6,  characterized  in  that  the 
extensible  water-tightness  means  (28)  has  elastic 
elongation  possibilities  allowing  the  séparation  of 
the  flaps  (9,  1  0)  up  to  their  boot  open  position.  15 

8.  Ski  boot  according  to  any  one  of  claims  1  to  7,  char- 
acterized  in  that  the  water-tightness  means  (8,  28) 
is  integrally  attached  to  the  outside  of  the  boot  by 
means  of  attachment  éléments  (1  9)  of  the  tightening  20 
device  (12)  which  ensures  the  connection  of  the 
flaps  (9,  1  0)  in  the  closed  position  of  the  boot. 

9.  Ski  boot  according  to  any  one  of  claims  1  to  7,  char- 
acterized  in  that  water-tightness  means  (8,  28)  is  25 
integrally  attached  to  the  outside  of  the  boot  by 
assembly  in  a  sandwich  configuration  between  the 
bases  (13',  16')  of  a  tension  lever  (13)  and  of  a  rack 
(16)  of  the  tightening  device  (12)  respectively 
arranged  (13')  on  the  flap  interior  (10)  and  (16')  on  30 
the  flap  exterior. 

Patentansprùche 

1.  Skischuh,  bei  dem  mindestens  ein  Ôffnungs-  35 
/SchlieBbereich  (7),  der  dazu  bestimmt  ist,  den 
Durchgang  des  FuBes  beim  Anziehen/Ausziehen 
zuzulassen,  mindestens  zwei  Klappen  (9,  10)  auf- 
weist,  welche,  mit  einer  Dichtungseinrichtung  verse- 
hen,  sich  durch  Ùberlappung  vereinigen  und  die  bei  40 
Annàherung  zueinander  und  aufeinander  von  min- 
destens  einer  Festspannvorrichtung  (12)  betàtigt 
werden,  welche  sie  in  VerschluBstellung  des 
Schuhs  verbindet,  dadurch  gekennzeichnet,  daB  die 
Dichtungseinrichtung  aus  einer  biegsamen,  dichten  45 
Abdeckungseinrichtung  (8,  28)  besteht,  die  auf  das 
àuBere  des  Schuhs  beiderseits  des  Ôffnungs- 
/SchlieBbereichs  (7)  aufgesetzt  ist,  wobei  sie  auf  der 
àuBeren  Oberf  lâche  der  Klappen  (9,  10)  befestigt 
ist,  wobei  die  Dichtungseinrichtung  die  Relatiwer-  so 
schiebung  der  Klappen  (9,  10)  bei  Annàherung  und 
bei  Entfernung  erlaubt,  wobei  sie  sie  durchgehend 
umhùllt,  indem  sie  den  Spalt  (18),  der  in  VerschluB- 
tellung  des  Schuhs  zwischen  ihnen  auftritt,  schlieBt. 

55 
2.  Skischuh  nach  Anspruch  1  ,  dadurch  gekennzeich- 

net,  daB  in  VerschluBstellung  des  Schuhs  die  Dich- 
tungseinrichtung  (8,  28)  eine  Faite  (17)  bildet,  die 
sich  im  Inneren  des  Schuhs  in  dem  Spalt  (18)  der 

Ùberlappung  der  Klappen  (9,  10)  ausbreitet  und  ihr 
ein  Zickzackprofil  gibt. 

3.  Skischuh  nach  Anspruch  2,  dadurch  gekennzeich- 
net,  daB  die  abgewickelte  Lânge  der  Faite  (17),  den 
die  Dichtungseinrichtung  (8,  28)  im  Inneren  des 
Schuhs  bildet,  derjenigen  der  maximalen  Entfer- 
nung  der  Klappen  (9,  10)  in  Ôffnungsstellung  des 
Schuhs  entspricht. 

4.  Skischuh  nach  einem  der  Ansprùche  2  oder  3, 
dadurch  gekennzeichnet,  daB  die  Dichtungseinrich- 
tung  (8,  28)  mit  dem  Ende  (20)  des  freien  Randes 
(9')  der  âuBeren  Klappe  (9)  und  in  der  Nâhe  (21)  des 
freien  Randes  (10')  der  inneren  Klappe  (10)  verbun- 
den  ist,  wobei  die  Verbindung  ùber  das  Ende  (20) 
des  freien  Randes  (9')  der  âuBeren  Klappe  in  Ôff- 
nungsstellung  der  Klappen  (9,  10)  ùber  den  Bereich 
(21),  auf  der  inneren  Klappe  (10)  gelegen,  vorsteht. 

5.  Skischuh  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  4, 
dadurch  gekennzeichnet,  daB  die  Dichtungseinrich- 
tung  (28)  dehnbar  ist. 

6.  Skischuh  nach  Anspruch  1  ,  dadurch  gekennzeich- 
net,  daB  die  Dichtungseinrichtung  (28)  aus  einer 
dehnbaren  Membran  besteht,  welche  sich  von  der 
AuBenseite  der  âuBeren  Klappe  (9)  bis  zur  AuBen- 
seite  der  inneren  Klappe  (10)  erstreckt,  wobei  sie 
den  Spalt  (18)  der  Ùberlappung  der  Klappen  (9,  10) 
schlieBt. 

7.  Skischuh  nach  Anspruch  6,  dadurch  gekennzeich- 
net,  daB  die  dehnbare  Dichtungseinrichtung  (28) 
Môglichkeiten  der  elastischen  Dehnung  aufweist, 
welche  das  Auseinandergehen  der  Klappen  (9,  10) 
bis  in  ihre  Schuhôffnungsstellung  erlauben. 

8.  Skischuh  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  7, 
dadurch  gekennzeichnet,  daB  die  Dichtungseinrich- 
tung  (8,  28)  fest  mit  der  AuBenseite  des  Schuhs  ver- 
bunden  ist  mit  Hilfe  der  Befestigungselemente  (19) 
der  Festspannvorrichtung  (12),  welche  die  Verbin- 
dung  der  Klappen  (9,  10)  in  SchlieBstellung  des 
Schuhs  gewahrleistet. 

9.  Skischuh  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  7, 
dadurch  gekennzeichnet,  daB  die  Dichtungseinrich- 
tung  (8,  28)  mit  der  AuBerseite  des  Schuh  fest  ver- 
bunden  ist  durch  "Sandwich"-Montage  zwischen 
den  Grundplatten  (13',  16')  eines  Spannhebels  (13) 
und  einer  Zahnstange  (16)  der  Festspannvorrich- 
tung  (12),  wobei  die  Grundplatte  (13')  auf  der  inne- 
ren  Klappe  (10)  und  die  Grundplatte  (16')  auf  der 
âuBeren  Klappe  (9)  angebracht  ist. 
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